
Un mot du Curé
 
 

QUAND DIEU PART  
EN VOYAGE... 

UN EVANGILE DE VOCATION
 

 

Ce Maître, ce vigneron amoureux 
de sa Vigne, vous l’avez reconnu, 
c’est le Père… Dieu le Père… et sa 
Vigne, c’est son Peuple hier, 
aujourd’hui et demain… Que de 
soins il lui a prodigués à sa Vigne : 
retourner la terre, retirer les 
pierres, choisir un plant de 
qualité, dresser une clôture pour 
la protéger des bêtes, creuser un 
pressoir, bâtir une tour de garde… 
Le Maître a travaillé, planté, 
protégé… Il a fait l’essentiel… Il a 
pris toute la peine… C’est sa sueur 
qui a fécondé sa Vigne… Et, tout 
cela étant accompli, il partit en 
voyage… Dieu qui part en 
voyage… Dieu qui se retire… qui 
prend de la distance… pour créer 
un espace… pour créer une 
liberté… pour créer une 
confiance… 
Le Maître qui part en voyage, ce 
n’est pas le Maître qui se lave les 
mains de tout et qui prend des 
vacances… C’est le Maître qui part 
pour donner leur liberté aux 

vignerons… leurs responsabilités 
donc… leur raison d’être peut-
être… 
Dieu nous confie « sa » Vigne, son 
univers, son peuple bien-aimé… Il 
nous la confie à nous tous… Tous, 
en Eglise, nous sommes les 
vignerons de Dieu… Tous, nous 
avons reçu la Vigne en fermage…  
Il y a les Diacres dont la prière 
d’ordination rappelle combien ils 
doivent « prendre soin des 
malades et des pauvres », leur 
première mission, appelés qu’il 
sont à imiter le Christ lui-même, 
« venu pour servir et non pour 
être servi »… 
Il y a les Religieux et Religieuses, 
témoins prophétiques du 
Royaume et de l’amour de Dieu 
pour tous… 
Et puis, il y a tous les Baptisés… 
vous tous qui formez ce peuple de 
Dieu… tous appelés à participer à 
la mission de l’Eglise, chacun 
selon sa vocation propre… 



Et puis, aussi, il y a les Pasteurs, 
Evêques et Prêtres, tous 
sacrements de l’unique Pasteur 
qu’est le Christ… C’est sur eux que 
je souhaite revenir aujourd’hui, 
eux qui ont particulièrement cette 
« charge », comme dit le terme 
latin de munus, de faire grandir la 
Vigne du Peuple de Dieu, de la 
nourrir de la Parole divine, de la 
protéger des fausses doctrines, de 
la fortifier par les Sacrements, de 
veiller sur chacun des pieds de la 
Vigne, surtout les plus faibles, de 
la faire vivre d’espérance vraie… 
Vous comme moi, nous savons 
que les candidats ne se pressent 
pas au portillon des séminaires… 
Est-ce pécher par manque 
d’espérance quand on le regret-
te ? Est-ce se montrer infidèle à la 
parole de saint Paul quand il nous 
dit : Ne soyez inquiets de rien ?... 
Peut-être… 
Bien sûr ! quand un prêtre part, 
c’est pour aller ailleurs, du moins 
s’il en la force et la santé… et 
quand il arrive doucement dans le 
grand âge, comme tout le monde, 
il est bien en droit de se reposer…  
Mais autrefois, quand il partait, 
un autre le remplaçait… 
Certains diront et penseront car 
ils le pensent vraiment : « Mais on 
peut se passer du prêtre !... » Ils 

ont probablement raison : ils 
peuvent se passer de la personne 
et seront eux-mêmes ou ils 
trouveront parmi leurs connais-
sances de bien meilleurs gestion-
naires, administrateurs, compta-
bles voire même de bien 
meilleurs connaisseurs des 
Ecritures ou des Sacrements… 
Mais ils auront perdu le signe 
sacramentel qu’est le prêtre en 
vertu de son Ordination… Car ce 
n’est pas de lui-même qu’il est ce 
signe… C’est par l’Eglise dans 
l’imposition des mains de 
l’Evêque et le souffle de l’Esprit 
Saint que l’homme devient 
sacrement du Christ Pasteur… 
prêtre au cœur du monde 
d’aujourd’hui… Et en cela, seul un 
prêtre peut remplacer un prêtre. 
L’Eglise a et aura toujours besoin 
de prêtres, et ce jusqu’au retour 
du Maître pour la vendange… 
Pour cela, il faut que la question 
de la vocation, de l’appel puisse 
résonner dans nos communautés, 
dans nos familles… La laissons-
nous résonner dans notre 
paroisse ?... dans nos familles ?... 
On a beaucoup appelé les laïcs à 
se mettre au service de l’Eglise et 
ce, au nom de leur vocation de 
baptisés… Il fallait le faire, c’est 
important et il faut continuer… 



Mais il faut appeler aussi au 
sacerdoce ministériel du prêtre… 
Alors, au début de cette année 
pastorale, je vous redis :  
 

Levez-vous,  
Vignerons de Dieu  
pour aujourd’hui,  

ici dans nos villes et villages !  
Levez-vous pour œuvrer avec vos 

prêtres, signe sacramentel  
du Pasteur éternel !  

 
Levez-vous,  

mais n’oubliez pas d’appeler  
au milieu de vous certains d’entre 

vous pour qu’ils deviennent  
vos prêtres de demain !  

 
Levez-vous,  

vous les jeunes, et n’hésitez pas  

à vous poser la question :  
Jésus ne m’appelle-t-il pas  
à le suivre pour être prêtre  

dans son Eglise ?  
 

Et surtout n’ayez pas peur :  
le Seigneur n’abandonne jamais 

ceux qu’il envoie !  
Il nous faut réentendre  

la parole du Ressuscité qui,  
avant de retourner  
auprès de son Père,  

envoie ses disciples en mission  
et promet :  

Et moi, je suis avec vous tous les 
jours jusqu’à la fin du monde ! 

(Mt 28, 20). 
 
Bon dimanche ! 

Chanoine Patrick Willocq 


